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Québec (PC)

L
l’élimination de la moitié des 35
ostes de vice-président, affirme
e ministre d'Etat aux Ressources
naturelles. Guy Chevrette.
«Ça n’a pas de bon sens 35 vice-

présidents. Je vais suggérer que
l'on coupe de moitié», à déclaré.
hier, le ministre Chevrette, qui

- participait à l'émission matinale
«La bande à Gillet». sur les ondes
du FM93. à Québec.
Le hic dans les intentions du

e retour sur le «chemin de la
sobriété» dans la gestion
d'Hydro-Québec passe par

certains hauts dirigeants de l'en-
treprise stipulent que l’on devra
compenser, souvent généreusc-
ment, un départ «forcé».
Guy Chevrette ne semble guère

s'embarrasser de ça. «Je demande
la réouverture des contrats des vi-
ce-président», a-t-il affirmé.
La «commande» de couper des

têtes de vice-président a été claire-
ment passée à la haute direction
de la société d'État, ces derniers
jours, pur le ministre Chevrette.
qui se plaît à dire qu'il a eu lc
mandat pour «faire le ménage».
Le gouvernement a aussi de-

mandé à Hydro-Québec, entre au-
tres, une révision du ratio entre le

dres supérieurs afin qu'ils puissent
consulter des spécialistes pourlus
conseiller au sujet de leurs pluce-
ments personnels.

Train de mesures
Aucours de la prochaine semai-

ne. le ministre d'Etat aux Res-
sources naturelles va convoquerà
nouveau les dirigeants d'Hvdro-
Québec pours'assurer que le mes-
sage a été bien compris. Il pourrait
dévoiler. en milieu de semainu. le
train de mesure que s’imposera
Hydro-Québec pour redorer son
blason aux veux des dirigeants po-
litiques et de la population.

Parailleurs. le ministre a répété

Hydro: Chevrette veut virer
‘la moitié des vice-présidents

me de compressions». insistant
pour dire que le conseil des minis-
tres n'avait pas encore pris une
décision finale concernant la haus-
se tarifaire de +7 pour cent de-
mandée parla société d'Etat.

Toutefois, le ministre à indiqué
que la rentabilité d'Hydro-Québec
l'inquiétait.

«On prévoyait des bénéfices
nets de 700 millions $ pourcette
année. La société d'Etat en livrera
que +00 millions S. C’est un défi-
cit de 300 millions S. Ce n'est pas
bon pour la cote du Québec. Il
faut qu'Hvdro-Québec soit ren-
table le plusvite possible». à affir-

ministre, c'est qu'il devra respec-
ter les clauses des contrats des vi-
ce-présidents. Des ententes avec

nombre de patrons et celui des
employés et l'élimination des allo-
cations de 2000 $ versés aux ca-

d’une
«qu'il ne saurait être question

augmentation
d'électricité sans un effort supré-
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Le douanier John Fagan montre un
échantillon de la drogue saisie. Une
preuve qu’Halifax est devenu un im-
portant port d'entrée pourla drogue. 

8600 kilos de hasch
saisis à Halifax

Tom McDOUGALL
 

Halifax (PC)

es douaniers et les agents de la
L GRC. de concert avec la police

de la CUM ont trouvé 8600 kilo-
grammes de haschisch cachés derriè-
re des balles de coton dans un conte-
neuren provenance du Pakistan et à
destination de Montréal — de nou-
velles preuves qu'Halifax est devenu
un important port d'entrée pourles
drogues.

La valeur de la drogue saisie est
estimée à 172 millions $.

Tout ce qu'il leur reste à fairc
maintenant est d'épinglerles contre-
bandiers, que l’on croit être un grou-
pe de Canadiens bien organisé.

«Il y a quelques obstacles à sur-
monter». a lancé l'inspecteur de la
GRC Richard Handren. «Avec un
peu d'optimisme. nous y parvien-
drons. mais rien n’est garanti. Les
responsables ont des contacts avec
les pays producteurs pour amenerla
drogue ici. mais c'est un groupe ca-
nadien qui organise ces transports.»

I a refusé de dire combien de
personnes sont soupgonnées.  
 

Les officiers qui auraient
pensé a former un état-major
québécois seront limogés - colenette
Manon CORNELLIER
 

Ottawa (PC)

J i) est vrai que des militaires cana-
diens ont envisagé formerl'état-
major d’un Québec indépendant,

ils peuvent faire une croix sur leur car-
rière dansles forces canadiennes.

C'est la menace qu'a laissée planer
hier le ministre de la Défense David
Collenette après avoir pris connaissan-
ce des allégations faites la veille par le
député bloquiste Jean-Marc Jacob.

«Je ne peux pas croire que des offi-
ciers des forces armées auraient eu des
pourparlers sur cette question particu-
lière. Cela irait à l'encontre de leur ser-
ment d'’allégeance et mettrait sûrement
en péril la poursuite de leur carrière
dansles forces», à déclaré M. Collenet-
te à sa sortie des Communes.

M. Jacob à mis le feu aux poudres
jeudi en soutenant qu'il «y avait des of-
ficiers prêts à créer un embryon d’état-
major» d’une éventuelle armée québé-
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“Détails en magasin "ilet de 6/49

coise.

Il à aussi déclaré que le ministère de
la Défense avait étudié les conséquen-
ces d’une victoire souverainiste. dontle
maintien d’une armée commune ou la
mise sur pied d’une armée québécoise.

M. Collenette ànié ces allégations à
la Chambre. Selon le chef d'état-major
Jean Boyle, qui a consulté son prédé-
cesseur. John de Chastelain. et plu-
sieurs officiers supérieurs. rien de ce
genre n'était en préparation et le lea-
dershipmilitaire n'a jamais discuté ou
autorisé l'étude de la création d'une
force québécoise ou conjointe.

Avec cette nouvelle affaire. le dépu-
té de Charlesbourg s’est retrouvé dans
la ligne de mire des réformistes et ce.
pourla deuxième fois de la semaine.

Après une semaine passée au front
à défendre M. Jacob. le Bloc s'est fait
discret hier. Le leader parlementaire
bloquiste Gilles Duceppe n'avait pas
discuté avec son collègue ct ne pouvait
qu'imaginerce qui s'était passé.
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mé M. Chevrette. laissant ainsi la
porte ouverte à une hausse des ta-
rifs.

La Croix-Rouge adopte
un nouveau test sanguin
Deborah McDOUGALL

des tarifs

ra 7 millions S de plus an-
nucllement. selon de Dr Bert
Ave. directeur associé des af-
faires médicales et scientifi-
ques à lu Croix-Rouge.

 

Presse Canadienne

x
compter d'aujourd'hui.

A le sang provenant de
donneurs canadiens se-

ru soumis à un nouveau test
de dépistage du sida. Mais
certains experts du gouverne-
ment fédéral craignent que
ce test n'ait l'effet d'accroître
les risques de contamination
des stocks de sang canadiens.

Mais il y a des inquiétudes.
selon de Dr Paul Gully. por-
te-parole du Bureaudes pro-
duits biologiques. chargé de
veiller aux activités de la
Croix-Rouge. Il craint en cf-
fet que ce nouveau test n'ut-
tre à la Croix-Rouge les
donneurs à risque. puisque
ceux-ci croiront peut-être
que les tests de dépistage
dans les centres de transfu-
sion de la Croix-Rouge sont
plus fiables que ceux admi-
nistrés par leur docteur de
famille.

Les centres de transfusion
de lu Croix-Rouge vont dès
aujourd'hui commencer à
utiliser cc nouveau test. qui
permettra de repérer un don-
neur contaminé additionnel à
chaque année. Ce test coûte-
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La loi sur l'équité salariale
, ’ e

déposée d'ici au 15 mai
Montréal (PC) — D'ici au 15 mai prochain, le gouverne-

ment du Québec déposera un projet de loi sur l'équité sala-
riale, à promis hier le premier ministre Lucien Bouchard qui
s'est dit prêt à examiner en parallèle la question des taxes sur

fu masse salariale des entreprises.
«Tout le monde à parlé de la condition féminine. On a

tourné en rond. On a philosophe. Cette fois-ci nous allons
agir par une loi. Pourquoi faudrait-il que la moitié de la po-
pulation n'ait pas droit à la justice». a demandé le premier
ministre, lors de la conférence de presse clôturant les travaux
de deux jours des députés et ministres du Parti québécois.

La GRC offre 560 $ pour
les dents de Bill Clennett

Ottawa (PC) — La GRC a offert au manifestant Bill
Clennett de défraver le coût des dommages dentaires qu'il a
subis après une altercation avec le premier ministre Jean
Chrétien le 15 tévrier à Hull.

M. Clennett n’a pas encore décidé sil vu accepter le chè-
que de 560 $ quelui offre la GRC.

Estimant que la responsabilité des dommages dentaires
qu'il a subis incombe à M. Chrétien. il avait fait parvenir une
facture de 560 $ au bureau du premier ministre.

«Je trouve cela injuste que la GRC prenne la responsabi-
lité (de l'incident)». a-t-il dit.

Garderies: Young prêt à
mettre de «l’eau dans son vin»

Ottawa (PC) — Le ministre du Développement des res-
sources humaines Doug Young se dit prêt à mettre de «l'eau
dans son vin» pourressuseiter un programme de garderies.
Et il n'est pas question, a-t-il précisé hier aux Communes.
qu'Ottawa intervienne dans ce champ de compétence pro-
vinctale en utilisant son pouvoir de dépenser.

La proposition fédérale qui prévoyait un programme de
garderies financé à parts égales par Ottawa et les provinces
pour créer 150 000 places. à été écartée par la majorité des
provinces peu avant Noël.

le blame pour les provinces
Regina (PC) — Le fut qu Ottawaait coupé les program-

mes sociaux ne peut servir d'excuse aux provinces pour faire
pareil, soutient le ministre fédéral des Finances Paul Martin.

Les provinces sont libres d'établir leurs priorités et sont
entièrement responsables si elles choisissent de réduire leurs
dépenses en matière de soins de santé. d'éducation ou d’as-
sistance sociale pouréquilibrer lcur budget. a déclaré hier M.
Martin au cours d'un discours postbudgétaire. 

PROFITEZ DE L'ÉTÉ
pour aussi peu que

*

par mois
ou MOINS;

27 PIEDS
Modele Jouvencell

PISCINE CREUSEE 15 X 30 PIEDS

* Basé surfinancement de 60 mois avec
un taux d'intérêt special jusqu'au 30
mars 1996. Sujet l'approbation de
crédit.

** Basé sur financement de 120 mois
avec un taux d'intérêt spécial jus-
qu'au 30 mars. Sujet à l'approbation
du crédit. ’
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non seulement I'assurance de faire I'aquisi-
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loppement des corridors verts (SODE-
COV). langait cette semaine a la table de la

MRCl'idée d’une immatriculation de 10 $ pour
les vélos. Son but premier est de trouver une fa-
çon de financer à court terme une patrouille
pourassurer la sécurité des utilisateurs au cours
de la saison qui approche. La patrouille, formée
d'étudiants en techniques policières qui a sillon-
né les sentiers pour une première saison l'été

À ndré Proulx, directeur de la Société de déve-

 

Pierre-Yvon
BÉGIN

dernier, exigerait la sommede 50 000 $ en 96!

Dansl’esprit du directeur de la SODÉCOV.l’immatricula-
tion des vélos doit être perçue comme un geste volontaire, une
façon pourles utilisateurs de s'assurer d’une protection sur les
pistes cyclables. Les propriétaires de vélos n’auraient pas l’obli-
gation de payer l’immatriculation.

On s’en remet au sens civique descyclistes. en faisant valoir
que l’immatriculation pourra aussi prévenirle vol. Elle pourra
aussi permettre d’identifier rapidement un enfant, victime
d’une chute sur une piste cyclable ousur une voie publique à
quelquesintersections de son domicile.

À plus long terme, André Proulx recherche des sources de
financement pour assurer le développementetl’entretien du
réseau de pistes cyclables. C’est qu’à l’origine. le mandat dela

EDITORIAL

SODECOV consiste a construire un réseau de corridorsverts.
Les municipalités ont donc été invitées a investir dans le déve-
loppement, sans pour autant avoir à se penchersur l’entretien
ultérieur du réseau.

C’est le noeud de la question. Au plus tard,le réseau de
pistes cyclables doit être terminé dans quelques mois,soit à la
mi-décembre, en vertu du protocolesigné avec le Conseil ré-
gional de développement. Qu’arrivera-t-il par la suite? Bien
malin qui pourrait le prédire, spécialement dansle contexte où
la Ville de Sherbrooke est engagée dans une partie de bras de
fer avec les municipalités de la banlieue en ce qui concerne
particulièrement l’effort collectif pour le développement éco-
nomique. ‘

SODECOV prend donc les devants et suggére des pistes de
financement aux décideurs politiques, réunis autour de la
MRC.L'immatriculation des vélos, à 10 $ pièce, est un premier
pas en ce sens. On compte évidemmentsur la bonne volonté
des utilisateurs pourla réussite de ce projet, puisqu’il est prati-
quement impossible d’implanter une forme de contrôle.

Il s’agit en sommed’une contribution volontaire. Or, l’ex-
périence démontre que cette formule connaît plus ou moins de
succès. Les chances de réussite apparaissent plus grandes
lorsque les utilisateurs connaissent au départ l’endroit où sera
investi l'argent recueilli. Oui à une contribution volontaire
pour acheter des bancs ou construire des abris, mais non

mmatriculation volontaire et tiraillement politique
lorsquel’argent est déposé dansle fonds général des municipa-

lités.

Onle voit, toute la question de l'entretien du réseau une

fois complété, demeure entière. En proposant des sources de

financement, SODÉCOV montre qu’elle pourrait prendre la

suite des activités et assurer l’entretien despistes, une fois son

mandat de base rempli.

Pourla cohésion et l’uniformité des procédés,il serait sans

doute souhaitable qu’un organisme à vocation régionale, pren-

dre charge del’entretien. Laisser ce champ aux petites munici-
palités, comporte desrisques évidents.

Pourtant, la Ville de Sherbrooke, échaudée récemmentpar
les réticences de la banlieue à se mouiller dansle développe-

mentrégional, aura peut-être tendanceà se replier sur elle-mê-
me pourcet entretien. Si Sherbrooke a consenti une somme de
67 000 $ à la SODÉCOVcette année pour compléterla boucle
avec Brompton, elle a confié l’entretien des sentiers à CHAR-

MES.La construction terminée,il est moins sûr que Sherbroo-

ke consentira à subventionner deux organismes.

Leseffets perversdutiraillement entre les municipalités au
sujet du développement économiquese font sentir. Les pistes -
cyclables constituent un actif profitable. Encore, faut-il se don-

ner les moyensde les préserver. Sans l’importante contribution

financière de Sherbrooke, on peut se demandersi les autres

municipalités aurontles reins suffisammentsolides pours’en

charger.

 

COMMENTAIRE

Le héros?
Maurice...

undi soir dernier, au Forum de Montréal, les ama-
L teurs de hockey rendaient hommage aux «légendes»

qui ont fait briller leur sport favori. Comme on a
souvent dit que «le hockey est une religion au Québec».
on peut parler d'idoles. Chaque ancien joueur a donc re-
cu, du public enthousiaste et franchement reconnaissant,
des applaudissements bien sentis. Honneur au mérite.

Un joueur en a reçu plus que les autres. Abondam-

 

de six minutes d’ovation. Il en était lui-même gêné, au
oint de verser quelques larmes. La foule adorait son

idole préférée. Maurice, que l’on appelle par son prénom
comme on le fait pour les intimes, passera à l’histoire commela plus
adulée des vedettes sportives québécoises.

Pourtant. Il y a 36 ans que Maurice Richard a quitté la patinoire du
Forum. C’est dire qu’il faut avoir au moins 45 ans pouren avoir un sou-
venir vivant. Donc, plusieurs de ses admirateurs ne le connaissent que
par ouï-dire. Il n’a pas essayé, comme Gordie Howe, de défier le temps.
Il n'est pas devenu un vice-président de l’organisation qu’il avait fait
grandir avec lui. Depuis qu'il a quitté le sport. la grande majorité de ses
records ont été dépassés par d’autres joueurs plus complets ou plus ta-
lentueux: les Béliveau, Lafleur. Gretzky et Lemieux ont, chacun leur
tour,fait vibrer les foules.

Mais Maurice les bat tous dans le coeur des Québécois. Pourquoi?
Parce que Maurice Richard, bien plus qu’un joueur, est un symbole.

A lui seul, il est l’image bien définie du petit Canadien français des an-
nées 40 et 50, sans instruction, sans argent. sans support, qui devientle
gagnant, le champion. Il représente le petit David qui fait face au gros
Goliath sans autres moyens que son coeur. son talent et sa détermina-
tion sansfaille. Il ne sait faire qu'une chose: se lancer dansla bataille. Il
n’a qu’un désir: gagner à tout prix. Dans un sport où tout un peuple se
trouvait valorisé par Maurice, auquel il s’identifiait. L'émeute qu’il a
suscitée en demeure la meilleure preuve.
© Le hockey est devenu international, les joueurs russes sont devenus
des Canadiens et les Canadiens français d'hier sont devenus des Québé-
cois.
! Il reste que notre peuple conserve un culte envers ceux qui, si petits
fussent-ils aux yeux du monde, ont donné du lustre à leurtriste histoire.
Ces héros d’hier, avec leur force intérieure et leur valeur personnelle,
emeurent essentiels à ceux qui se souviennent.
: Avantlui, d’une toute autre façon, sur un autre mode,il y avait eu le
frère André. On vénère les petits qui gagnent envers et contre tous; ils
nous ont grandis.

Jean-Guy
DUBUC

Jean-Guy Dubuc 
ment plus. Maurice «Rocket» Richard a eu droit a plus.

 
 

  

TEE

Et si c'était
ça le sacre?

Is sont nombreux ceux et celles qui ont vu
| l’émission de télévision qui présentait la der-

nière partie de hockey du club Canadien au
Forum. On a généralement apprécié la qualité
de la cérémonie qui se voulait aussi un hommage
aux grands de ce sport qui ont été des vedettes
admirées, ces dernières décennies. De voir réu-
nis tous ces as qui ont tellement soulevé d’admi-
ration et d’enthousiasme au cours des ans susci-
tait de vives émotions, d’autant plus que la
présentation des figurants faite avec beaucoup
de goût et de classe nous plongeait comme au
coeur d’un rite religieux: il ne manquait que les
chasubles et l’encens!

Comment expliquer l’apothéose dont a été
l’objet la présentation de Maurice Richard, ce
demi-dieu du hockey que les gens admirent et
aiment encore malgré qu’il y a quelques décen-
nies qu’il a quitté les arénas, ce qui signifie que
la majorité des sportifs ne l’ont jamais vu jouer?
Ny a-t-il
mystérieux?

Un ami m’a fait réfléchir sur le caractère par-
ticulier de cette manifestation du Forum qui se
rapprochait en quelque sorte du sacré. Un
chaud partisan arborait fièrement au coeur de ja
foule une affiche qui disait: «Cette soirée est en-
tièrement sacrée!» Se peut-il qu’au plus profond
de nos coeurs, qu’on soit moniale priante ou li-
vreur de pizza sans vie spirituelle apparente, on
trouve cette soif de ce qui dépasse l'ordinaire ou
atteint la limite de la perfection?

N’est-on pas rejoint au plus intime de soi-
même par des valeurs qu’on recherche éperdu-
ment sans pouvoir l'exprimer? Nos explosions
de joie ou d’admiration ne sont-elles pas signes
de notre satisfaction de voir atteints ces som-
mets de réussite ou de perfection auxquels on
souhaiterait soi-même parvenir?

Nous avons touché le sacré au Forum, Mon-
sieurle curé!

pas là quelque chose d’étrange, de

Abbé Desève Cormier  
 

EATERON):  

L'Espagne: virage à droite mais pas de carte blanche
fois au cours de ce
siècle, un change-

ment important
d'orientation politique
s’est produit en Espa-
gne par la voie électo-
rale, l’autre ayant eu
lieu en 1982. lorsque
l’avocat Felipe Gonza-

Julio lez a été élu pour diri-
RODRIGUEZ ger le premier -gouver-

 

nement socialiste espagnol d'apres
guerre. Cependant, la victoire tant at-
tendue de la droite n’a pas cu la signifi-
cation qu'on lui accordait avant ces
élections. Depuis lors, les vainqueurs
montrent la mine des vaincus; pour lcs
perdants, c’est tout le contraire.

Le peuple espagnol a viré à droite
sans donner aux nouveaux gouvernants
la majorité dont ils révent depuis bon
nombre d'années. Comment expliquer
de tels résultats?

Une puissance européenne
Depuis les années 80, l'Espagne est de-
venue la locomotive de la Communauté
européenne ct une puissance régionale.
En effet, ce pays compte sur un produit
intérieur brut de 380,8 milliards de dol-

      

PIB par habitant de 13 791 dollars de la
même monnaie, Le secteur des services
représente actuellement 64,7% du PIB,
tandis que l’industrie et l’agriculture
apportent le 31,8 et le 3,5% du total de
la production nationale. Mais, ces deux
derniers secteurs contribuent avec la
plus grande partie des exportations:
l'Espagne exporte pour 17,3 de mil-
liards de dollars de produits agricoles,
2,5 milliards de dollars de minerais et
métaux ct 68,2 milliards de dollars de
produits manufacturés.

p our la deuxième lars U.S. par année, cc qui donne un

L'Espagne est aujourd’hui la cin-
quième puissance européenne et se
classe ainsi parmi les paysles plus déve-
loppés de la planète.

Les deux Espagne
L'image de croissance économique et
de développement se heurte à un pro-
blèmequi vient du passé. Il y a une Es-
pagne qui cst autoritaire et centraliste;
‘autre est démocratique et populaire.

La droite espagnole rêve du passé,
du temps ou ce pays était unc puissance
mondiale, cc qui a permis de dire à
Charles V que dans son royaumele so-
lcil ne se couchait pas. En effet, les pos-
sessions espagnoles s'étendaient de
l'Amérique du Nord à la Terre de Feu

en Amérique, aux Philippines et autres
possessions en Asie, ainsi que dans plu-
sieurs pays en Afrique et dans une
grande partie de l'Europe.

La droite espagnole, monarchique
et ultra-catholique, a pris le pouvoir au
cours de ce siècle, après une guerre ci-
vile qui s'est prolongée de 1936 à 1939.
Cette guerre était devenue internatio-
nale. puisque l’Allemagne nazi et I'lta-
lic fasciste appuyèrent les forces dirigés
par lc futur dictateur, le général Fran-
cisco Franco, tandis que des combat-
tants venus d’un peu partout au monde
sont allés se battre en Espagne au nom
de la démocratie et de la liberté.

Les forces démocratiques républi-
caines furent battues par la suite, à la
fin de cette guerre qui a laissé plus d’un
million de morts, des centaines de mil-
liers d'Espagnols sont partis en exil.

Les socialistes au pouvoir
A la mort du dictateur Franco, en 1976,
s'ouvre cn Espagne unc période dc
transition qui mènera les socialistes au
pouvoir cn 1982. Ce renouveau a été
très bénéfique pour cc pays parce la re-
conversion industrielle de l'Espagne à
déclenché un processus d’industrialisa-
tion très poussé, ce qui a permis au
pays de se moderniser rapidement.

Au cours de l’exposition de Séville
et des Jeux Olympiques, l'Espagne a
montré au monde qu’elle est encore ca-
pable d'entreprendre des oeuvres de
grande envergure avec succès. L’Espa-
gne fait aujourd’hui partie du Marché
commun européen et ses forces militai-
res sont intégrées à l’OTAN.

Mais tant de progrès ont été accom-
pagnées de certains échecs, et ceux-ci
sont apparus de deux côtés: d’une part,
la corruption, dont ont été accusés des
têtes d'affiche du gouvernement socia-
liste ct d’autre part, des accusationstrès
sérieuses ont mis en cause Felipe Gon-
zalez lui-même, le chef du gouverne-
ment. Il semble qu’il aurait contribué
personnellement à la création d'une
force para-militaire destinée à effectuer
des opérations clandestines dans la «sa-
le guerre» livrée contre l’ETA,la bran-
che militaire des séparatistes Basques.

A droite ou a gauche?
La droite dirigée par José Maria Aznar
a obtenu 20 députés de moins de ce
qu'elle aurait eu besoin afin de consti-
tuer un gouvernement majoritaire. Ain-
si, ce dernier devra négocier avec des
petits partis, notammentle Parti Auto-
nomiste Catalan, sans quoi il risque de
ne pas pouvoir constituer un tel gou-
vernement.

  

Le roi d’Espagne, Juan Carlos de
Bourbon, doit confier à la droite cetté
tâche de mettre sur pied ce gouverne-.
ment. Et c’est là que les difficultés sè
présentent: les petits partis peuvent exis.
er plus de ce que la droite est disposée

à donner. : ;

Alors, si la droite victorieuse ne’
réussit pas à former un nouveau gous:
vernement,le roi peutse tourner du co-'
té des socialistes pour leur demandet»
de le faire. Ceux-ci seraient ainsi portés
pour la quatrième fois au pouvoir mê-'
me si cette fois ils n’ont pas obtenu là -
majorité des voix. TI cst bien difficile’
qu’une telle situation puisse se produi-
re et c'est plus probable. dans unetelle
situation, que le roi convoque des nous
velles élections. A

Si la droite obtient l’appui de ces;
artis minoritaires, elle sera un peu à
eur merci; si ces partis ne l’appuient-
pas, tout le processus serait a recome
mencer. Il semble bien que le peuplé
espagnol a donné a la droite politique
le mandat de gouverner mais qu'en mê-
me temps, l’a prévenu qu’il ne toléreræ
pas leurs excès du passé, -

Julio Rodriguez est professeur
à l’Université de Sherbrooké
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Opinions

«L'école privée n’est pas une école de riches»
M. Robert Bisaillon
Mme Lucie Demers
Co-présidents ;
Commission des États généraux sur
I’Education

es Etats généraux sur l'Éducation
entament la deuxième phase de
leur processus et nous aimerions

vous faire partager quelques-unes de
nos réflexions sur le rapport de la pre-
mière étape, intitulé «Exposé surla si-
tuation».

Dans ce document, vous vous de-
mandez ce qui pourrait justifier l'exis-
tence d’un réseau d’enseignement privé
subventionné au Québec. Si l’école pri-
vée a existé, existe et existera (nousl’es-
pérons), ce n’est pas à cause du gouver-
nement ou de l'Etat: c’est grâce à
l'appui de la population, au choix des
jeunes qui veulent la fréquenter, et au
libre choix des parents qui paient pour
y'envoyer leurs enfants.

, Ici, en Estrie, c’est près de 25% des
étudiants du secondaire qui fréquen-
tent l’école privée: on ne peut pas dire
qu’il s’agisse d’une élite, ni financière,
ni intellectuelle, et c’est certainement
une proportion trop importante de la
population pour qu’on puisse la négli-
ger.

Beaucoup d’idées fausses sont véhi-
culées à propos de l’enseignement pri-
vé, qu’il faut absolumentcorriger.

Non, l’école privée n’est pas «une
école de riches». Les frais de scolarité
sont en moyenne de 1000 $ par année
en Estrie. Si vous fumez un paquet de

Oui,il y a une pénurie
de machinistes expérimentés
M. Gilles Fisette,

ous avons lu votre article paru
dans le journal La Tribune du 15
mars 1996 (page A5). À la suite

de ce texte, nous tenons à vous men-
tionner qu’elle a suscité beaucoup de
discussions et de contestations au sein
de l’Atelier Ferland Inc.

Nous sommes une entreprise d’usi-
nage, de soudure ainsi que de fabrica-
tion de machineries spécialisées. Notre
entreprise est dotée de machineries à la
fine pointe de la technologie. Nous
sommes constamment à la recherche de
machinistes expérimentés, et nous vous
assurons que ce n’est pas une tâche fa-
cile. Des machinistes expérimentés,
c’est très difficile à trouver. Lorsque
l’on réussit à en trouver, nous ne leur
offrons pas de travailler à 7 $ ou 8 $ de

   

           

      

cigarettes par jour, vous dépensez 1220
$ par an pour vous accorderce plaisir.
Diriez-vous que tous les gens qui fu-
ment un paquet de cigarettes par jour
sont «des riches»?

Non, l'école privée ne vole pas les
meilleurs élèves à l’école publique. Hy
a d'excellents élèves dans les deux ré-
seaux, motivés, performants, impli ués.
Il s’agit seulement que chaque étudiant
puisse s'épanouir dans le milieu qui lui
convient le mieux. C’est là la meilleure
prévention du décrochage scolaire, qui
fait si mal à notre société.

Non, l’école privée ne coûte pas
cher à l’État. Bien au contraire, elle
économise de l'argent à notre gouver-
nement. Celui-ci verse actuellement
3255 $ par élève au secondaire privé,
alors qu'il donne en moyenne 6500 $
pour le même élève au public. Chaque
année, c’est 300 millions de dollars qui
sont ainsi économisés. Dans les cir-
constances économiques actuelles, on
peut s’étonner que le texte de la Com-
mission des États généraux parle d'une
incidence peu substantielle sur les dé-
penses publiques.

Oui, l’école privée a servi et sert en-
core de modèle. Il n’y a qu’à voir les
projets pédagogiques spéciaux qui ont
commencé à fleurir dans les écoles de
la C.S.C.S. ces dernières années, cal-
qués sur ceux qui existait déjà au privé.
Souhaitons pour nous tous qui payons
des impôts, que l’école publique déve-
loppe des méthodes de gestion aussi ef-
ficaces que l’école privée, qui a un rap-

l’heure tel que vous le mentionnez dans
votre article.

Nous offrons des conditions de tra-
vail très intéressantes: assurance-grou-
pe complète (incluant le dentaire)
payée par l’entreprise, journée d’anni-
versaire de naissance payée, vêtements
et bottines de sécurité fournis par l’en-
treprise, salaire selon l’expérience, etc.
De plus, lorsque l’on emploie une per-
sonne dans notre entreprise, ce n’est
certainement pas pour la mettre à pied
parla suite. Nos contrats sont stables et
nous ne jouons pas au «yo-yo» avec les
employés. Depuis l’ouverture de l’usine
en 1979, aucune mise à pied n’a été ef-
fectuée à la suite d’une baisse de tra-
vail.

Donc, avant de parler contre les en-
treprises manufacturières de la région

SUPER VENT

port qualité-prix indéniablement
supérieur, grâce à une administration
efficace et décentralisée au maximum
et, disons-le, grâce à beaucoup de béné-
volat de la part des parents et des en-
seignants.

Oui, l’école privée risque de devenir
une école sélective si le gouvernement
diminue ou supprime les subventions.
Les parents devraient alors assumerla
totalité des coûts de scolarité, soit un
minimum de 4255 $ par an (voir les
chiffres ci-dessus), en plus bien sûr de
payer leurs impôts et leurs taxes scolai-
res. Là, on aurait vraiment une «école
de riches», inaccessible pour beaucoup.
Cela va totalement à l'encontre de ce
qui a toujours été la tradition de l’école
privée au Québec, soit d'être une partie
intégrante de la société, supportant les
élèves en difficultés financières par l’in-
termédiaire de bourses offertes par des
Fondations présentes dans la plupart
des écoles.

Oui, l’école privée répond à un be-
soin de notre société. Les raisons qui
amènentles étudiants ou les parents à
choisir une école privée au lieu d’une
école publique sont très diverses: taille
plus «humaine» de l’école, encadre-
ment plus proche de l’élève, projet pé-
dagogique ‘particulier correspondant
aux aptitudes de l’étudiant, possibilité
d’implication directe et efficace des pa-
rents dans le fonctionnement de leur
école,service de pensionnat,etc...

L’école est le reflet de notre société.
Elle n’est pas le lieu où doit se véhicu-

de Sherbrooke, s.v.p. apprenezà les
connaître un peu plus.

Vous êtes le bienvenu dans notre
entreprise, M. Fisette. Nous vous invi-
tons officiellement à sortir de votre bu-
reau et à venir voir la réalité à Kings-
croft. Nous serons ouverts à tous vos
commentaires positifs qui pourraient
nous aider à inciter les soi-disant ma-
chinistes expérimentés à venir travailler
dans nos ateliers.

Par votre visite, vous pourrez ainsi
constater par vous-même que la fine
pointe de la technologie n’est pas si
loin de Sherbrooke!

Recevez, Monsieur, nos salutations
distinguées.

Marcel Turcotte
Directeur d’usine

Atelier Ferland

ler une idéologie syndicale. ni devenir
un monopole au service d’une unifor-
misation culturelle. Elle doit être au
service des différents publics qui ont
des besoins différents en matière d’édu-
cation. C’est de cette façon que nous
aurons au Québec une éducation de

En plus, courrez la chance de
gagner un certificat-cadeau de

10005.
Vous trouverez de tout
sous le méme toit

* Papiers peints

* Draperies
* Tissus
* Meubles d'appoint
+ Carpettes
+ Lampes
* Cadres
* Miroirs
» Accessoires de salle de bains
* Accessoires de cuisine
* Eléments de décoration
* Literie 

UN GOÛT DE CHANGEMENT!
PENSEZ

W/jou Weubles
— Décor —

Le centre de décoration le plus complet en région.
Réalisez un nouveau décor selon votre budget avec

l’aide de nos décorateurs, Edith et Denis.

qualité dans une société distincte.

Evelyne Pannetier
Présidente

Mouvement pour l’enseignement privé
- Estrie
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PRE  POSSIBILITÉ
DE CRÉDIF   
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INC. 

231, rue King Ouest
Sherbrooke 563-4743

36 po x 48 po x 64 po

Buffet et hiche aussi disponibles.

Achat de 500$et plus
* Ne payez que les toxes de vente.
Sujet à approbation du crédit.
Cette promotion ne s'applique pos
aux appareils électroménagers.

| @ Consultez notre circulaire pour plus de spéciaux.
Pe Demanez les détails de notre plan de crédit. *

| Ensemble de salle à manger
| en bois d'érable massif

 

 

LAURIER
Chambre à coucher
fini blanc
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UR SYSTÈMES PRO-LOGIC!

me
SYSTÈME AUDIO
DOLBY PRO-LOGIC
* 3 modes stéréo-Dolby
* Mode stéreo : 2 X 35 watts

de puissance
* Mode «surround-: 2 X 10 watts

de puissance

 

   

 

   
  
  

    

      

  

 

  

  

  * 3x 60W 8 2 1 20W
avec télecommande

» Haut-parleurs: Peutêtre utilise
au centre ou l'arriere et
parot isolante entre
les graveset les aigus

   

 

   

  

   

  

 

  

RBAIS 3007

M SONY
ENSEMBLE AUDIO
PRO-LOGIC
* Récepteur Pro-Logic d'une

puissance de 290watts total
+ Double cassette Dolby® NR B/C

MEUBLE AUDIO INCLUS

1299"
EPTIONNELLE À SUPER PRIX!
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CHAINE STEREO
» Récepteur ambiophonique

audio/vidéo
* Enceintes acoustiques 3 voies

MEUBLE INCLUS
Val. 150,00

   

  
  

    
   

= |RABAIS 100*
Reg.: 1353.00
 

HITACHI - PERFORMANCE EX

     

     

    

   

   

HITACH HITACHI

TUBE IMAGE ULTRA NOIR
HAUT-CONTRASTE * Decodeur de sous-titrage

ULTRA NOIR * Image sur image avec arrêt
rapide surl'image

* Télecommandeilluminée,
universelle et beaucoup plus.STERED

Ultra NOIR”

* Menutrilingue à l'écran
* Ambiophonie 3 D
  

    
   

 

   
   

  

1099” 1999"

  

Val. : 150.00
  

 

 

te [Ten] HITACHI
GATE] TÉLÉVISEUR
Ep. PROJECTION

  

     

  

     

  

* Compartiment dissimule
pour autres composants
Définition horizontale
de 750 lignes
Système de son
d'ambiance matriciel
et stéréophonie MTS

* Image en médaillon

4 TÊTES HI-FI STÉRÉO
* Télécommande universelle illuminée
* Menu trilingue avec icones * Tête auto-nettoyantes
* Affichage a gros caractères
 avecimagefigée 7]

* Nouvelle télécommande
universelle iluminée HITACH|

«Slim Genius»

RABAIS 50°
Rég.: 499.00
  

 

MAGNÉTOSCOPE STÉRÉO/HIFI
<MODÈLE 25° ANNIVERSAIRE»
* Programmation VCR plus * Beaucoup plus.
* Menu trilingue avec icônes

00

    

  

     

  

  

 

   

 

FOURÀ FOUR À MICRO-ONDES

   

 

      
  

MICRO-ONDES DE 9,9 PP
a + 06PLCU * 4 modes de cuisson déjà programmés
vA * Plateau rotatif * Décongélation-poids et

* 550 watts réchauffage automatiques- = on 179%
x (Vai.: 20°)

  

     
 
 

  

  

    
   

  
  
   

  

 

         

  

 

      

ENSEMBLE |—\ — CUISINIÈRE + RÉFRIGÉRATEUR MOFFRT
ÉLECTROMÉNAGERS | + LAVEUSE + SÉCHEUSEETS| SE ET MICRD-ONDE
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* Processeur Motorola 68LC040
66/33MHz avec 32-bit data bus Concessionpaire

POWERBOOK 190 * Disque dur 500Mo IDE autorise
* Processeur 68LC040 à 66Mh2 + Mémoire 8Moextensible à S2Mo
» 4 Mo extensible a 36 Mo * Lecteur Apple SuperDrive 1.4Mo
* Disque rigide interne IDE de 500 Mo * Lecteur CD-ROM AppleCD300i
+ Systeme 75 ë * Mémoire vidéo 1Mo

LOGICIELS INCLUS: P\RABAIS 700* + Carte de son stéréo 16-bit RABAIS 200°
* Agpie remote Access Chent 20 Reg. 2199.00 + Fax/Modem 14.4 Kbps 99

+ Moniteur couleur 147     
Apple et le logo Apple Sat des marques deposces de Apple

 

a.
Cte 7 WARIS

LE "4 Re 9.00
» Powsar Talk «Clans Works . €

Apple ot le bogs Apple ont des marques deprsces 00 00
de Apple Computer Inc Macintimh fowerlionk 190 Computer [nc Macintosh PowerPC, et Apple SuperDriesont

est une marque de commerce deApple Computer Ir des marques de commerce de Apple Computer Ing
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, : 2 PRINTSHOP : SRE DESCENT NI
Cages € ct 83 DELUXE 0

PRBL ENSEMBLE I : os
: RCI+ [mE
: 99 _ 5777 : 99
: 22 de 20° U.S. :

   

  

 

**Sujet a | approbation du crédit. Taxes payables lors de l'achat. Ex. : Achat de 20005 - 2000$ + (frais adm.) 280$ 24 paiements de 95$.
Obligation totale du client 2280$ + taxes sur 2000$.

Les photos peuvent diférer des model-s en vente Certains articles sont des démonstrateurs oufin de ligne st ne sont pas disponibles dans tous nos magasins
‘Durant 30 jours suivant l'achat aur mêmes conditions dans la méme région. chez un marchand autorisé qui à la marchandise en stock
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) * MAGOG les Golaries Orford [8 19) 843-1700 + SHERBROOKE Conefour de l'Estrie 816) B20-1476 & (819) A20-1732
BOUTIQUES >» « DRUMMONDVILLE Promanodas de Drummonchalte (819) 472-4349 + VICTORIAVILLE Carrafour des Bois Francs (B19)

 

   

Yvon Vallières rebâtit le
programme de son parti
Michel MORIN
 

Sherbrooke

e député de Richmond à l’Assemblée nationa-
L le. Yvon Vallières. a été désigné par son chef

Daniel Johnson pour faire partie de la Com-
mission politique du Parti libéral du Québec. la-
quelle devra soumettre un nouveau programme
politique d'ici la fin de la présente année.

Yvon Vallières. qui continue de présider la
Commission parlementaire sur l’Agriculture et
demeure porte-parole libéral en matière de Déve-
loppementrégional. se dit très flatté de cette no-
mination.

Supporteurde la première heure du chef Da-
niel Johnson, Yvon Vallières y voit là une marque
de confiance. Mais il est conscient que les pro-
chains mois seront passablement occupés pourlui
et les 15 autres membres permanents de cette
Commission politique.

Présidée par le député de Bourassa Yvon
Charbonneau, la commission compte également
un autre député en son sein, soit Henri-François
Gautrin. qui représente le comté de Verdun.

«Notre parti a été défait lors des dernières
élections et cela signifie également que notre pro-
gramme politique a été rejeté par l'électorat. de
faire savoir le député de Richmond. I! faut bâtir
un autre programme. Cette Commission politique
chapeaute des dossiers sectoriels tels l’éducation.
la santé et l’évolution du fédéralisme. Oui. nous
allons nous pencher sur la question constitution-
nelle. Mais j'espère que notre travail ne sera pas
entièrement axé sur cette question.»

Décriés par la faiblesse de leurs revendications
constitutionnelles au dernier référendum et coin-
cés dans le statu-quo. les libéraux ne proposeront
vraisemblablement pas un changement de cap
majeurà cet égard. Selon M. Vallières. le droit de

 

veto et la reconnaissance de la société distincte du

Québec doivent nécessairement être enchâssés

dans la constitution canadienne.

«Mais pour le reste. nous avons toujours favo-

risé les ententes administratives avec le gouverne-

ment fédéral ct, sans présumer du contenu du
rapport final. j'imagine que notre position va
tourner autour de ça.»

Mars 1997
Yvon Vallières soutient également que le pro-

chain programme politique du Parti libéral devra
nécessairement refléter la situation actuelle. En
d’autres mots, «il va falloir s'assurer de présenter
des propositions qui soient réalistes compte tenu
de la capacité financière de l’État.»

Les libéraux voudront na-
turcllement adopter un pro-
gramme politique qui soit
en mesure de générer la re-
lance économique «et de
créer le partage de la riches-
se entre tous les individus».
souligne encore le député de
Richmond.

Le rapport final devra
avoir été complété d’ici la
fin de 1996. Des tournées
régionales sont prévues
pour permettre aux mili-
tants d'y apporter des amen-

dements.si le besoin s’en fait sentir.

Yvon Vallières

«C'est en mars 1997. lors du congrès plénier
des instances du Parti libéral, que le programme
politique sera soumis aux membres pour être dé-
battu et pour être avaliser, dit encore Yvon Val-
lieres. Mais d'ici là. il y a beaucoup de pain surla
planche.»

Journée occupée pour les libéraux
Gilles DALLAIRE orientations définies lors du col-
 

Magog

ournée fort occupée que lun-
J di prochain pourles députés

libéraux de I'Estrie a I'As-
semblée nationale! Entre 9 h 30
et 15 h 30. des délégués de cinq
organismes regroupant plusieurs
milliers d’Estriens les rencontre-
ront à l’occasion de la session de

travail qu’ils tiendront à l'Auber-
ge Royale, à Fleurimont, sous la
présidence du député d’Orford.
M. Robert Benoit.

Ces organismes sont: le Con-
seil régional de l’âge d’or de
l'Estrie qui désire connaître leur
point de vue surles responsabili-
tés des grands-parents relative-
ment au paiement de pensions
alimentaires à leurs petits-en-
fants dans le besoin et sur les

loque régional sur les loisirs: la
Chambre de commerce ct d’in-
dustrie Magog-Orford qui sou-
haite obtenir leur appui dansles
démarches qu’elle a entreprises
pour obtenir que la Société des
casinos du Québec évalue la fai-
sabilité de l'implantation d’un
casino dans la station touristique
Magog-Orford: la Fédération de
l'Union des producteurs agrico-

les de l’Estrie qui 
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Adidas

DERNIÈRE —
_ JOURNÉE!

Reebok

7 Mg

leur fera part de
ses revendications
relativement au
droit de produire;
le Regroupement
des étudiants du
Collège de Sher-
brooke et de
l’Université de
Sherbrooke qui
désire connaître
leur position sur la
hausse des frais de
scolarité; le Con-
seil régional de
l'environnement
qui veut leur faire
part de son point
de vue sur la ges-
tion des déchets,
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roAdidas

bais&

sur la consultation
entreprise par le
Bureau d’audien-
ces publiques sur  

  
  

Reebok l'environnement.
ae” sur, le projet Es-

Pasics+7 trie, Zone. verte,
sur la gestion inté-
grée de l’eau et sur
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40%
| Equipementset accessoires de ski de fond

A ATOMIC

ZA

 

SALOMON

de rabais —scrHèæA
KARHU

SALOMON
la gestion environ-
nementale dans les
entreprises.

Outre M. Be-
noit, la députation
libérale de I'Estrie
comprend Mme
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M. Yvon Vallières,
député de Rich-
mond, ct Mme
Madeleine Bélan-
ger. députée de
Mégantic-
Compton.
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Pendant que la Grande-Bretagne pleure les 16 écoliers et l'institutrice tués mercredi

La reine loue «l’art» de
veraine a déclaré, lors de l'inauguration d’un et leur
musée d'armes à Leeds, qu'il ne fallait pas
«oublier les horreurs de la guerre. Mais dans
le même temps nous devons reconnaître que
ces horreurs ont suscité de hauts faits, une
grande poésie. une grande musique et un
grand art.»

La reine doit se rendre demain à Dunbla-
ne, pour s'adresser aux habitants endeuillés
par le massacre par un forcené de 16 enfants

+
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Londres (Reuter)

hier par la reine Elizabeth II, deux jours
après la tragédie de Dunblane en Ecos-

se, ont suscité de vives critiques en Grande-
Bretagne.

Après avoir exprimésa peine et adressé ses
condoléances aux familles des victimes. la sou-

es propos concernant les armes, tenus
vail de
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«Les armes de guerre, qui peuvent être
aussi belles que terri
duits d’une esthétique des plus fines et du tra-

«Ces enfants ont été tués, à Dunblane l’au-
tre jour, parce qu'un fou est arrivé avec un fu-
sil et les a tués. Aujourd’hui la reine semble
louer le rôle des armes dans la société et l’a
glorifié dans ce musée», a déploré le député

la guerre
institutrice.

les, sont souvent les pro-

l’homme.

travailliste Jeremy Corby la télévision.

Minute de silence
Par ailleurs, une minute de silence

seru observée demain dans toute la
Grande-Bretagne en hommage aux 16
écoliers et à l'institutrice tués mercredi
par un forcené dansla localité écossaise
de Dunblane. Ainsi en a décidé hier le
Premier ministre John Major après une
visite sur les lieux du drame.

Cette minute de silence intervien-
dra le jour de la fête des mères en
Grande-Bretagne.

Sur les douze autres enfants blessés
dansla fusillade, trois se trouvaient en-
core dans un état grave mais stationnai-
re à Glasgow. Unefillette de cinq ans,
admise mercredi au Yorkhill Hospital
de Glasgow, a sombré hier dans le co-
ma et son état était jugé critique.

John Majoret le leader de l’opposi-
tion travailliste Tony Blair se sont ren-
dus ensemble hier à Dunblane.

M. Major a salué «l'immense coura-
ge» des familles des victimes et des ha-
bitants. Accompagnés de leurs épouses,
MM. Major et Blair ont déposé une
gerbe de fleurs devant l’école.

La reine Elisabeth Il et le princesse
Anne viendront pour leur part demain,
et non lundi comme annoncé initiale-
ment. Les obsèques de certaines des
petites victimes sont prévues ce jour-là
et la reine ne veut pas perturber la cé-
rémonie, selon un communiqué officiel.

Toujours sous le choc, les habitants
de Dunblane, qui ont assisté jeudi soir

à un service reli-
 

Les nouvelles
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lunettes conçues
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par des artisans italiens

assurent protection anti UV à 100%
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l'achat d'une solaire Benetton à prix

régulier, recevez en prime un joli

parapluie d’une valeur de 30,008.

Hâtez-vous, l’offre prend fin

le 6 avril, 1996.

 

 

Clinique optométrique de Sherbrogke
74, rue Dufresne
Stanstead (819) 876-2305
Clinique optométrique de Sherbrooke
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Lennoxville (819) 563-2333

Clinique d'optométrie de Magog
52. rue Principale Ouest
Magog (819) 843-4689
Carrier et Associés
525. 1ere avenue
Asbestos (819) 879-5669
Centre d'optométrie de l'Estrie
150. rue Angus Sud
East Angus (819) 832-3433
Marc Bolduc, optométriste
107, rue Coiteux
Richmond (819) 826-2448

Centre d'optométrie
2283. rue King Ouest

243,rue King Ouest
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Centre optométrique Berger et Bourbeau
745, 13e avenue Nord
Sherbrooke (819) 564-5444

Sherbrooke (819) 564-2255
Clinique optométrique de Sherbrooke

Sherbrooke (819) 563-1191
Clinique optométrique de Sherbrooke

Sherbrooke (819) 564-2325

gieux à la mémoire
des victimes, ont
continué à venir se
recueillir devant
l’école, déposant
cartes, messages,
jouets ou gerbes
de fleurs.
Dans le gymna-

se où s’est produit
le drame, la police
a recouvert les fe-
nêtres de rideaux.
Mais, de l’exté-
rieur, les impacts
de balles étaient
encore bien visi-

 

 bles surles vitres.
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La peine de mort comme mesure
d'économie en Russie

Moscou (AP) — Un nombre croissant de délinquants rus-

ses sont condamnés à mort parce que le gouvernement n’a

pas asssez de crédits pour agrandir des prisons surpeuplées

ou en construire de nouvelles, a affirmé hier Lev Razgon, mi-

litant des droits de l'Homme membre d'une commission pré-

sidentielle chargée d’examiner les demandes de commutation

de peine.
«Une balle coûte moins cher que de nouvelles prisons»,

écrit-il dans les Izvestia. Boris Eltsine à créé, en 1991, la com-

mission composée de militants des droits, d'écrivains et au-

tres personalités pour inverser la tendance de l'ère soviétique

qui usait largementde la peine capitale.
En 1995, M. Eltsine a rejeté 86 demandesde grâce, contre

19 en 1994 et quatre seulement en 1993, note le militant se-

lon qui, pourfévrier seulement, 30 demandes ont été rejetées.

Toutefois, le nombre annuel des exécutions en Russie n’est

pas connu.

  

L'ONU blâme sévèrement
la police bosniaque

Sarajevo (AP) — Dans une rare condamnation du gou-

vernement bosniaque, l'ONU à accusé hier sa police de refu-

ser délibérément de protéger les habitants des faubourgs ser-

bes de Sarajevo, gâchant ainsi les chances de préserver le

caractère «pluri-ethnique»de la capitale.
Selon le porte-parole de l'ONU Alexander Ivanko, la

conduite de la police bosniaque est connue du gouverne-

ment, voire encouragée parlui.
Le porte-parole du Haut commissariat aux réfugiés

(HCR), Kris Janowski, est plus clair. «Si on continue dans

cette voie, Sarajevo cessera d’être une ville pluri-ethnique»,

a-t-il estimé en conférence de presse.

Par ailleurs, des milliers de Serbes qui voulaient rester

dans le faubourg d’Ilidza malgré son passage, mardi, sous

contrôle croato-bosniaque veulent désormais partir, face aux

menaces et intimidations des forces de la fédération, selon M.

Ivanko: «Ils veulent tous partir. Personne ne veut rester.»

e e

Un record de 122 journalistes
e ,

emprisonnés dans le monde
Washington (Reuter) — Au moins 182 journalistes

étaient emprisonnés dans 22 pays fin 1995, un nombre re-

cord, selon un rapport publié jeudi par le Comité pourla pro-

tection des journalistes.
Le Comité avait dénombré 173 journalistes emprisonnés

en 1994,
C’est la Turquie, qui, pour la deuxième année consécuti-

ve. figure en tête delaliste avec 51 journalistes détenus.
L'Éthiopie vient en deuxième position avec 31 journalis-

tes emprisonnés puis la Chine (20), le Koweït (18).

Huit journalistes sont respectivement détenus au Viet-

nam, au Pérou et en Birmanie. Six en Syrie, quatre en Indo-

nésie et en Algérie et trois au Zaïre.

® r e

80 000 nomades tibétains
menacés de mourir de froid

New York (AP) — Quelque 80 000 nomades tibétains

pourraient mourir de faim et de froid dans un des plus rudes

hivers qu’ait connu le pays montagneux le long de la frontière

chinoise, selon Médecinssans frontières.
L'association humanitaire, basée en Belgique, a annoncé

qu’environ 700 000 moutons et yacks, constituant une des

principales sources de nourriture pourles tribus locales, ont

péri. Le froid est si extrême que les médicamentsdansles cli-

niques sont gelés et inutilisables.
L'hiver dans cet-

te région proche
des montagnes de
l'Himalaya serait
un des plus froids
du siècle, avec de
trés fortes tempé-

d'importantes

 

ge » Tire

Adultes :

de l'Estrie

 
 

a.

16414

 

* Moteur 2,2 L de 120 chevaux
e Freins ABS aux quatre roues

® 2 sacs gonflables
° Systèmeantivol PASSLock
e Verrouillage de sécurité pour enfants
e Boîte manuelle à 5 rapports

: Nd i tN fe 36 mens Bete verermant intial (ou dcharge Squivaient) de * 97
où Y at \Avis: Hist

“arufattyner Vogger votre ronreguone acte partiipant pour tenus les détails 

Rue Du DomaineTé], ; 346-0852 - 562-7886Ascot Corner

Musique toutes les fins de semaine et en semaine sur demande 
259

Abonnez-vousau
plaisir

‘ L'Association marketing des concessionnaires Pontiac Bulck GMC du Québec."Offre d'une durée lirertée, réservée aux particutiers, c'apphiquant aux véhicules
, 4 ports de base pauls “99 enstork romportant l'ensemble despldécrite à dessus Photo à titre indie atif seulement Paiements mensuels basés sur un bail

14 Sujet à l'approbation du crédit Dépôt remboursable de 300$ evigé Frais de 5 € du kilomètre après
72000 km Préparation et transport soctus ‘mmaulation st Lares en sus "L'Aspistance Routers et (a Garantie GM TOTAL“ sont offertes sur tous les véhicules neufs
DoritBuk GI1996 pour gre durée de 3 ans Ou 60.000 ir sion la premiere éventualté Patiais aux diplômés tarable et accordé salon les cutères établis par le LA PASSION DE CONDUIRE

rv chutes de neige et

<a des températures
REPAS CANADIENS avoisinant 52 de-

PARTIES DE SUCRE grés sous zéro.

ORCHESTRE Ts Bien que le nom-
Tous [cs vendredis. samedis ct dimanches bre de morts ‘soit

Diane et Jean-Marc évalué à 54, tous

LF TOUT À VOLONTÉ LICENCE COMPLÈTE dans la province
— chinoise du Si-

* Jambon , :

MENU « Soupe aux pois * Omelettes chuan, la perspecti-

. + Oreille ve de 80 000 morts
- Fèves au lard Oreilles >
- Pommes de decrisse «n’est pas une exa-

es « Crépes, 4 :terre roties sirop d'érable gération», selon
. Deron + Crudités Serge Depotter, un

“ + Salad > sde-
* Thé, café de chou membre de Méde

cins sans frontières

se trouvant sur pla-

1s À 5ansel moins :5903 Ê bliè ce: > ans et moins: *

findesemaine : 12$ if Banset12ans: 7%% rabiière Médecins sans

2$ L frontières a lancé
&&— Vers Sherbrooke Route 112 Ascot Corner —> un appel hierpour

recueillir plus d’un
million de dollars
dans le monde afin
de fournir une aide
immédiate.

 

  

 

 

   
   
  
 
  

PONTIAC

BUICK

GMC

 

 

    
 

|
\

™
0

p
p

des
abs

pre

—
y
O
C
O
M
T
O
O

A
P

P
r
r
t
S
S

N
P
N

P
N
E
N



 

Lo Tribune, Sherbrooke, samedi 16 mars 1996 87:

250, Boul. St-François Nord
Sherbrooke, Qué., J1E 2B9

Tél: (819) 569-5535
Telec.: (819) 565-5474.

General  

     L'ONU vole
- [au secours
- de l'Afrique
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Nations Unies (AP)

e J ONU est décidée a enrayerle dé-
| clin de l'Afrique, ce «continent

e oublié» dont plus de la moitié
>. des habitants vivent dans la pauvreté
s. absolue: l'Organisation a lancé hier un
st programmesans précédent par sa por-

tée, son coût et sa durée - 25 milliards
de dollars sur 10 ans- pour aider le
continent noir dans des domaines tels La comète la plus brillante
que l'éducation, la santé et l'alimenta-
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tion. Filant à vive allure dansl’espace intersidéral, lu comète Hyakutake peut être observée de- |
. Ce programme ambitieux, baptisé Puis quelquesjours à partir de la surface de la Terre. Selon les spécialistes, celle-ci sera

u- «Initiative spéciale du système des Na- encore plusvisible versla fin du mois alors qu'elle sera à 9,5 millions de milles de la Terre.
r- tions unies pourl'Afrique» et composé Sa traînée lumineuse en fait la comète la plus brillante à visiterl'orbite terrestre depuis
le d'actions concrètes, «constitue la mobi- 1956.

lisationla plus importante quaient ja- ,
la mais effectuée» l'ONU et ses agences [ il
e- «en faveurde la population d'un conti-de ; ‘

nent». Îl s’agit aussi, ajoute l'Organisa- € eo ° \ ° ; :
. tion, du «plus vaste ensemble de mesu- Pe el n (a ses e e C ces ;
bs B res coordonnéespar l'ONU». I n m I X r i :

>, Cette initiative sera financée par ta === Les essais ont été un succès ct les ‘
réorientation de ressources existantes, Pekin (Reuter) quatre missiles tirés ont atteint leurs :

er mais aussi par la Banque mondiale. des _ Lo . objectifs. ajoute l'agence. .
us R pays donateurs, des organismes privés à Chine a annoncé hierla fin de ses La Chine ne relâche pas la pression .

et les agences de 'ONU quidisposent essais de missiles au large de Taï- pour autant à l'approche de l'élection :| eas pas de cohge 5vn mascombrmealeproce: Prideanna:pusaue TA vsvouene |:
new-yorkais. La mise en oeuvre du pro- © ; du 18 ave . mée populaire de libération a annoncé Lund, Mardi, Mercredi: de 9h00 à 17h30 ¢gramme sur le terrain sera confiée aux TS du

IS

au 25 mars. une troisième série de manoeuvres Jeudi et Vendredi- | de 9h00 à 21h00

À

¢
gouvernementsafricains. L'agence Chine nouvelle a précisé aéronavales du 18 au 25 mars au large Somedi- de 9h00 à 17h00 :

. que les tirs de missiles sol-sol M-9, en- del’île. ‘
Education de base ; tamés le 8 mars, avait pris fin hier con- L'élection présidentielle taïwanaise î

es Cet effort est sans précédent parce formément au calendrier prévu, et que est prévue le 23 mars. Pékin accuse le - :
que la Banque mondiale a accepté de la navigation aérienne et navale pouvait président sortant Lee Teng-hui de ‘Le ] ; p & vale po P ; EE eng

[| se charger elle-mêmede récolter la plu- reprendre dans la zone à partir de chercher à obtenir l'indépendance de | ü I {
o- part des fonds et que, pour la première 18h00. l’île à la faveur du scrutin. ‘
. fois, toutes les _ _ = ‘| eon au samedi marsont accepté de :

ti- coordonner leurs .
actions et de se te- eu ee !

is- nir «mutuellement 9 Une foule d’AUBAINESbless d Ho : o % >.
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éducation de base Rég. 5995 Spécial 399% Rég. 12% Spécial 5%] I:
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et d’existence  dura- 20 Yo ET + :
res bles, notamment Vi . .
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des sols. l'accés
des femmes aux
crédits, aux servi-
ces de vulgarisa-
tion et à la pro-
priété foncière».
Elle veillera enfin
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Eastman

quittera le

près avoir pris le con-
seil municipal d'East-
man complètement

par surprise en remettant
sa démission. le chef du ser-
vice de protection contre
les incendies, M. Martial
Wilcott, lui a finalement
donné le temps de retom-
ber sur ses paites en accep-
tant de ne quitter son poste
que le 15 avril.

Sa volte-face temporaire
et celle de son adjoint, le
capitaine Réjean Béliveau.
ont été accueillies avec un
vif soulagement par le con-
seil municipal car leur dé-
mission privait les pompiers
de tout encadrement en cas
d'incendie. De plus, East-
man aurait pu se retrouver
dans l’eau chaude si une in-
tervention faite sans enca-
drement avait mal tourné.

La décision de M. Wil-

 

 

Le chef des pompiers
15 avril
cott et de M. Béliveau, déci-
sion prise a contrecoeur, à
ce qu'il semble, donnera au
maire, M. Pierre Morin. en
vacances à l'extérieur du
Canada jusqu'au début
d'avril. lu possibilité
d’étaver les reproches faits
à M. Wilcott à propos de
son travail dans un docu-
ment qui devait être déposé
à la séance que le conseil
municipal a tenue le + mars
mais à été retiré de l’ordre
du jour à la toute dernière
minute. Elle permettra aus-
si à M. Wilcott, si. bien en-
tendu, il le juge à propos,
de donner sa version de
faits portés à son débit par
M. Morin.

Dans ce document. M.
Morin ferait part de son in-
tention de remplacer M.
Wilcott et de le rétrograder
au rang de pompier volon-
taire.  
 

 

Déversement d’
[I Des boudins ont d0 étre installés enfeiioniy
Gilles DALLAIRE
 

Magog

es boudins ont été
installés dans la rivière
Magog, un peu en

amont du pont Merry, hier
après-midi pour récupérer de
l'huile à chauffage échappée
on ne sait trop quand d’un
réservoir troué.

Si Police Memphrémagog
à rapidement découvert la
source de ce déversement,
accidentel, selon toute appa-
rence, le policier qui a mené
l'enquête, le sergent Ber-
trand Veilleux, n’a pu savoir
depuis combien de temps le
réservoir fuyait ni combien
de litres d'huile ont été dé-
versés dans le lac Memphré-
magog puis ont été emportés
dans la rivière Magog par le
courant.

Le propriétaire du réser-
voir aurait constaté il y a un
certain temps que le chauffa-
ge de son immeuble lui coû-

 oy RIESEare
" IEErate

tait plus cher qu’à I'accoutu-
mée malgré les longs redoux
qui ont ponctué l’hiver mais
la possiblité de l'existence
d’un lien entre l’augmenta-
tion constatée et une fuite du
réservoir ne lui aurait pas ef-
fleuré l’esprit.

C'est la présence de larges
taches irisées à la surface de
l'eau et d’une poignante
odeur d'huile dans l’air qui a
conduit à la découverte de la
fuite.

Photo La Tribune par Gilles Dallaire

Des employés de la compagnie
Servac placent des houdins dans
la rivière Magog, un peu en
amont du pont Merry, pour récu-
pérerdel'huile à chauffage
échappée d’un réservoir troué.

TOUT CE QU
EST PETIT,
C'EST LE PRIX.

 

 

Remarquez ce que vous obtenez comme équipement

standard : siège arrière rabattable 60-40, volant
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La toute nouvelle Mazda

Protegé SE vousoffre le

meilleur rapport qualité-prix

sur le marché.

inclinable, essuie-glace à balayage

intermittent et radio AM/FM

stéréo avec lecteur de cassette

et 4 haut-parleurs.

Côté mécanique ? Un moteurnerveux de 1,5 litre

à 16 soupapes DACTet direction assistée - elle tourne

sur un 10 € ! - suspensionarrière à double bras

trapézoïdal brevetée et barre stabilisatrice avant.

Et non seulementil s'agit de la voiturela plus spacieuse

de sa catégorie. non seulementelle est économique

a achat... mais de plus,elle est fiable et consommetrès

Voyezla nouvelle
 

Protegé SE chez votre

concessionnaire Mazda.

Unevoiture de qualité.
3 895$

PDSF  
 Faite pour durer!

* Ce prix est valable sur les MardaProtené SF ‘395 trondéle D4XJ56AA0N) et s adresse aux particuliers ll n'est applicablequ'aux modèles en stock chez les concessionnaies Mazda. Transport, préparation, mm

peuvent différer de celui Hustré. 154ges vole CONCESSDNDACRpOur CONNAÎtR l@S détais et conditinns

Les concessionnaires Mazda du Québec

Emazpa
EMPORTE-MOI

 

 

atriculation, assurances ot taxes en sus Le concessionnaire peut vendre moins cher Les véhicules en magasins
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